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Ces faits si connus nous dispensent de citer à l'appui
de notre assertion des noms, des titres d'ouvrages et de
monuments. Les Carmes trouvèrent des imitateurs pleins
d'émulation dans les Bénédictins, les Chartreux, les Camal-
dules, les Filles de Sainte Colette. L'ordre de la Visita-
tion, à l'excmple de ses fondateurs, s'est aussi placé sous
le patronage de sainte Anne, et sa dévotion envers elle ne
s'est jamais attiédie. Un de ses membres les plus illustres,
la Bienheureuse Marguerite-Marie, que Pie IX a placée
sur les autels, et dont le nom est si justemeut cher à
toutes les âmes vouées au culte du Sacré-Cour de Jésus,
aimait avec tendresse, et invoquait avec une grande
confiance cette mère si riche en bonté. Pendant qu'elle
était maitresse des novices, vouiant inspirer à ses filles la
dévotion au Cour de son bon Mattre, elle fit une ébauche
assez grossière représentant ce Ceùr adorable : elle écrivit
au tour les noms de Marie, de Joseph, d'Anne et de
Joachim, ses patrons de prédilection. Cette image pré-
cieuse, malgré l'imperfection du dessin, car elle est le
premier monument du culte extérieur rendu au Cour
sacré, a été reproduite par la photographie. Cette digne
fille de saint François de Sales avait aussi recueiili et
écrit de sa main, dans un de ses livres de prières, sous
forme de salutations, les titres les plus doux et les plus
honorables de la très sainte V:ge. Elle la récitait
souvent, elle la conseillait, comme un des moyens les
plus puissants de conversion et de persévérance, comme
une source d'ineffables bénédictions durant,1a vie et à
l'heure de la mort. Cette salutation renfermait les deux
aspirations suivantes :

Béni soit votre père Joachin,
Bénie soit Anne, votre mère.


